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				Miguel a beau s’appliquer, décidément, ce n’est pas très ressemblant. Pas du tout, même. Le menton est encore de  travers. 

				Pour la dixième fois, il gomme le trait de crayon gras dont le sillon reste gravé dans le papier tendre. Que Miguel gomme, gomme plus fort, il n’y a rien à faire… Sa feuille est de plus en plus sale de traces noires de doigts et rayée comme la vieille carrosserie de la voiture de papa. Et  voilà, le dessin est froissé à présent ! Miguel le repasse avec la main, mais ça ne vaut pas le fer de maman. 

				Pour l’instant, tout va bien : Madame Accaria est à l’autre bout de la classe,  penchée sur le travail d’un autre élève. Le  professeur leur a demandé de dessiner le portrait d’une personne qu’ils aiment bien. Miguel y met tout son cœur ; le résultat n’est pourtant pas à la hauteur de ses  espérances…

				- Aïe !

				La mine vient de percer le nez comme un gros point noir : ça ne s’arrange pas ! Les gesticulations de Miguel ont attiré l’attention de son voisin de table :

				- Montre voir ton dessin…

				En cours de dessin, c’est bien : on peut regarder ce que fait son voisin parce que ce n’est pas vraiment copier. 

				Le gros Lulu ne peut s’empêcher de  ricaner. Miguel n’a jamais été très fort en dessin, mais aujourd’hui… ça frise carrément le chef-d’œuvre. Quel horrible  portrait ! Tout de la fée Carabosse…

				- On dirait Madame Accaria.

				Lulu n’a pas parlé très fort, et pourtant … Madame Accaria tend son long cou de poulet, survolant la classe de son radar binoculaire. De derrière ses lunettes, elle ne manque jamais de repérer d’où vient le moindre chahut. D’un pas sonore, la voilà au-dessus de leurs têtes.

				- Vous m’avez appelée ?

				Si Miguel avait un pouvoir magique, son dessin et lui se téléporteraient sur la Lune. Mais il va bien falloir subir le jugement du professeur.

				- Je… C’est parce que… J’ai pas fait  exprès…

				Tandis que Miguel bafouille, Madame Accaria s’est emparée de la feuille froissée, trouée et grise.

				- C’est quoi, cette horreur ?

				- Ben euh ! C’est vous, Madame…

				Non mais, de quoi il se mêle, le gros Lulu ? Il y a des jours où, sérieusement, il devrait tourner sept fois sa langue dans sa bouche avant de l’ouvrir ! Depuis le décès l’an dernier de Monsieur Francodillo, le surveillant général, Madame Accaria n’a plus observé une telle minute de silence en classe… On entend une mouche voler. Tous les élèves sont suspendus aux lèvres de leur professeur. Au premier rang,  Mélusine elle-même a levé les yeux de son dessin, pour se retourner sur le pauvre  Miguel.

				- C’est moi, ça ? interroge Madame  Accaria.
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				Pour toute réponse, Miguel a pâli. C’est Lulu qui vient à sa rescousse. Après tout, c’est lui qui a mis son meilleur ami dans l’embarras.

				- Madame, c’est vous qui avez dit de dessiner quelqu’un qu’on aime bien…

				Lulu a pris sa plus petite voix, celle qu’il utilise pour demander des bonbons à son grand-père. Cette petite voix d’ange dans son grand corps tout rond, qu’il prend pour faire oublier ses nombreuses bêtises.

				Ce n’est pas que Madame Accaria ait l’air convaincu, mais les mots du jeune  Luciano Garcia l’ont touchée. Pan ! Au cœur de la cible ! Que répondre de méchant à des mots si gentils, sans passer pour une ogresse?

				- Bien ! On dira que c’est l’intention qui compte. 

				Miguel sent s’éloigner l’orage.

				- Mais, c’est uniquement le dessin qui sera noté, pas le modèle ! se goberge  Madame Accaria. De toute façon, Miguel n’est plus à une mauvaise note près en dessin. 

				L’atmosphère ainsi détendue par le bon mot de leur professeur, la classe se fait houleuse.

				- Silence, les enfants ! Chacun reprend son travail, je ne veux plus rien entendre jusqu’à la récréation.

				Là-bas, dans le vert du tableau,  Mélusine aux cheveux d’or sourit à Miguel. Le plus beau portrait du monde ! A peine s’est-elle retournée que son voisin de table chuchote à l’oreille de Lulu.

				- En fait, c’est le portrait de Mélusine que je voulais faire.

				- Vu le résultat, surtout… ne le lui dis jamais !

			

			
				

				

			

		

	
		
			
				Chapitre 2
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				La plus célèbre avenue du monde, si l’on en croit les Barcelonais ! Avec ses artistes de rue en perpétuelle représentation, ses marchands d’oiseaux, ses peintres à la sauvette et ses mille restaurants exhalant épices, tapas et paella, la grande artère bariolée de la capitale catalane fait s’émerveiller les touristes dans toutes les langues, heureux comme à la kermesse !

				Mélusine, Miguel et Lulu ne sont plus guère impressionnés par cette effervescence. Pour les trois amis, descendre les Ramblas, ce n’est jamais que le chemin de l’école. Pourtant Mélusine garde toujours un œil pour les portraitistes, envieuse de leur habileté à croquer le chaland d’un fusain rapide, contre quelques pièces dans leur chapeau. C’est le métier qu’elle voudrait bien faire plus tard, mais ses parents ne veulent pas en entendre parler ! Lulu, lui, s’amuse d’un rien, piaillant avec les perroquets ou tapant du pied dans une canette vide de soda. Ce qu’il fera quand il sera grand ? Dieu seul le sait… Quant à Miguel, il sera aviateur : dans un blouson de cuir comme celui de St-Exupéry, qu’ils ont lu en classe. Peut-être aura-t-il du mal à dessiner un mouton, mais au moins est-il convaincu de devenir un grand héros des airs. Pour les beaux yeux de Mélusine…

				Son zinc, il l’a déjà choisi. Un magnifique biplan digne d’un véritable chevalier du ciel, tout blanc avec ses cocardes rouge et jaune. C’est pour admirer l’appareil que Miguel presse le pas, entraînant derrière lui sa petite troupe dans les ruelles tortueuses du Barrio Chino.
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				Cela rallonge un peu, mais le trio n’est jamais pressé de se séparer.Il faut être d’ici pour ne pas s’égarer dans le labyrinthe du quartier populaire qui borde le port ; inutile donc pour Miguel de semer des petits cailloux. C’est au pied d’un escalier de pierres déchaussées, au fond d’une traverse obscure, que les enfants écrasent bientôt leur nez contre la vitrine d’une boutique sans...
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